2k                   RECHERCHES SUR LES POLYÈDRES.
Si l'on retranche Tune de l'autre les deux équations que nous venons
de trouver, on aura
S-hF — A — P = i
ou
S 4- F — A4- P 4-1.                          C.Q.F.D.
On peut encore arriver à l'équation précédente sans avoir recours à la décomposition des polyèdres en pyramides triangulaires. En effet, supposons les divers polyèdres réunis successivement autour de l'un
d'eux pris à volonté. Soient :
<x, f, s les nombres d'arêtes, de faces et de sommets de ce premier
polyèdre; a',/', s'les nombres des arêtes, faces et sommets du deuxième polyèdre
qui ne lui sont pas communs avec le premier; a"',/", s" les nombres des arêtes, faces et sommets du troisième polyèdre
qui ne lui sont pas communs avec les deux premiers.
Vous aurez, en vertu du théorème d'Euler et du théorème sur les polygones (voir le Corollaire, p. 19),
s -4- f — a 4- 2,
En ajoutant ces équations, qui sont en nombre égal a P, et observant que
s 4-*'-h *'+...= S,        / + /' + /"+••—F,        a H-a'H-a*-H... = A,
on aura
(3)                                 S4-F— A-hPn-i.
Corollaire. — Si l'on représente par s, a et/les nombres de sommets, arêtes et faces compris dans la surface extérieure du polyèdre donné, par st, at et/ les nombres de sommets, arêtes et faces situés à Tinté- la fin qu'une seule, en commençant par celles qui ont des triangles situés sur la surface extérieure du polyèdre donné, et n'enlevant dans la suite que celles dont une ou plusieurs faces auront été découvertes par des suppressions antérieures. Chaque pyramide que l'on enlèvera aura une, deux ou trois faces découvertes.
